
En bref
L’océan joue un rôle essentiel au maintien de la vie sur notre planète. Il couvre près des trois quarts du globe et 
abrite environ un quart des espèces connues dans le monde – et bien d’autres qui restent encore à découvrir1. 
L’océan assure la subsistance de milliards de personnes et d’une multitude d’espèces sauvages.

Mais les activités humaines menacent de plus en plus son état de santé. Par exemple :

 • Environ un poisson sur cinq capturé dans la nature est pêché illégalement ou dans le cadre de pêcheries 
non déclarées2.

 • Au niveau mondial, 90 % des stocks de poissons sont pleinement exploités ou surexploités3.

 • Les populations de certaines espèces de  poissons prédateurs ont diminué de plus de 90 % par rapport à leur 
niveau historique4.

 • L’acidification, due à l’absorption de dioxyde de carbone, transforme l’équilibre chimique de l’océan, ce qui met 
en danger la vie marine. L’eau de mer absorbe environ un quart des émissions de CO2 d’origine anthropique. 
L’augmentation de ces émissions a augmenté l’acidité de l’océan d’environ un tiers depuis la révolution 
industrielle5.
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Des études montrent que de grandes réserves marines hautement protégées sont cruciales à la reconstitution 
de l’abondance et de la diversité des espèces et à la protection de l’état général de l’environnement marin6.
Cependant, moins de 2 % de l’océan est hautement protégé, contre 15 % des terres.

Aux États-Unis, la création du parc national de Yellowstone en 1872 ne s’est pas résumée à la protection d’un 
des paysages les plus spectaculaires du pays. Elle a aussi marqué le début d’une nouvelle façon de penser la 
protection de la nature.

Plus récemment, cette approche a commencé à être appliquée aux océans, parallèlement à une meilleure 
reconnaissance de leur rôle essentiel dans le maintien de la vie sur la planète. The Pew Charitable Trusts et 
plusieurs partenaires ont lancé le projet Héritage mondial des océans en 2006 pour amorcer le travail sur la mise 
en place de la première génération au monde de grands parcs marins. Notre but est de contribuer à créer des 
réserves marines d’une superficie d’au moins 200 000 kilomètres carrés ; au sein de ces réserves, la pêche et 
toute autre activité d’extraction seraient interdites.

Nous collaborons avec les communautés, les gouvernements et les scientifiques du monde entier pour 
sauvegarder certains des environnements océaniques les plus importants et les mieux préservés.

L’île de Pâques, située à environ 4 000 kilomètres à l’ouest du Chili dans le Pacifique Sud, abrite 142 espèces qu’on ne trouve nulle 
part ailleurs sur la Terre.

Eduardo Sorensen

Les pratiques de pêche irréfléchies et destructrices, la surpêche, 
ainsi que la pêche illicite, non déclarée et non réglementée nous 
volent nos ressources. Il faut y mettre un terme. Étant donné 
l’ampleur de ces menaces, il est de toute évidence nécessaire de 
prendre des mesures à la fois nationales et internationales. »
—Tommy Remengesau Jr, président des Palaos
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Héritage mondial des 
océans et ses partenaires ont 
contribué à la désignation des 
plus grandes réserves marines 
au monde, y compris :

*Considéré comme hautement protégé plutôt que complètement 
protégé, parce que la pêche récréative y est autorisée.

La Polynésie française, collectivité française 
d’outre-mer composée de cinq archipels dans 
le Pacifique sud, forme la zone économique 
exclusive contiguë la plus vaste au monde. Ces 
vastes étendues préservées abritent 21 espèces 
de requins et un système de récifs coralliens 
exceptionnel où vivent 176 espèces de coraux et 
1 024 espèces de poissons.

La Nouvelle Calédonie, collectivité française dans 
le sud-ouest du Pacifique, abrite une incroyable 
biodiversité marine, avec notamment plus de 
1 700 espèces de poissons et 473 espèces de coraux, 
ainsi qu’un des plus vastes lagons au monde.

Jean Re Rêve

2006
Le monument national marin de  
Papahānaumokuākea,  
États-Unis, 363 000 kilomètres carrés.

2009
Le monument national marin de  
la fosse des Mariannes,  
États-Unis, 42 000 kilomètres carrés.

2010
La réserve marine des Chagos,  
Royaume-Uni, 640 000 kilomètres  
carrés.

2014
L’extension du monument national marin des îles 
éloignées du Pacifique, États-Unis, 1,27 millions de 
kilomètres carrés au total*.

2015
La réserve marine des îles Pitcairn,  
Royaume-Uni, 834 334 kilomètres carrés.

Le sanctuaire océanique des Kermadec,  
Nouvelle-Zélande, 620 000 kilomètres carrés.

Le parc marin de l’île de Pâques, 
Chili, 631 000 kilomètres carrés. 

Le sanctuaire national marin des Palaos, 
500 000 kilomètres carrés.

2012
La réserve marine de la mer de Corail,  
Australie, 503 000 kilomètres carrés.

Ian Skipworth



Les Palaos, un archipel formé de plus de 250 îles dans l’ouest du Pacifique, abrite plus de 1 300 espèces de poissons et 700 espèces de coraux.



David Clumpner



6

Océan Pacifique
Océan indien

Océan Atlantique
Monument national marin 
de la fosse des Mariannes

Sanctuaire national 
marin des Palaos

Réserve marine de la 
mer de Corail, Australie

Géorgie du Sud-et-les Îles 
Sandwich du Sud

Tristan da Cunha

Parc marin de 
l'île de Pâques 

Réserve marine 
des îles Pitcairn 

Monument national marin 
des îles éloignées du Pacifique

Monument national marin 
de Papahānaumokuākea

Sanctuaire océanique 
des Kermadec 

Parc naturel de la 
mer de Corail, 
Nouvelle-Calédonie

Réserve marine 
des Chagos 

Polynésie française

Réserve marine 
désignée 

Réserve marine annoncée par 
le gouvernement

Projet de réserve en cours d’Héritage 
mondial des océans

Héritage mondial des océans

© 2016 The Pew Charitable Trusts

L’équipe d’Héritage mondial des océans participe par son travail à la création de réserves marines dans les 
régions suivantes :

 • L’île de Pâques, territoire chilien dans le Pacifique sud-est.

 • La Polynésie française, collectivité française d’outre-mer dans le Pacifique sud.

 • Les Kermadec, groupe d’îles appartenant à la Nouvelle Zélande situées près de l’île néo-zélandaise de North Island.

 • La Nouvelle-Calédonie, collectivité française dans le Pacifique sud-ouest.

 • Les Palaos, pays insulaire dans le Pacifique ouest.

 • Les îles Pitcairn, territoire britannique d’outre-mer dans le Pacifique sud.

 • La Géorgie du Sud-et-les Îles Sandwich du Sud, territoire britannique d’outre-mer dans l’Atlantique sud.

 • Tristan da Cunha, territoire britannique d’outre-mer dans l’Atlantique sud.

Lors du Congrès mondial des parcs de 2014, les défenseurs de 
l’environnement marin ont déclaré que, pour avoir un réel impact, 
au moins 30 % de l’océan devra être protégé par des réserves 
marines où la pêche et l’exploitation minière des fonds marins 
seront interdites ou limitées.
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Surveiller et faire respecter les limites des réserves marines
Il peut être difficile de contrôler et de faire respecter les réserves marines dans les régions les plus éloignées du 
monde, où se trouvent pourtant une grande partie des dernières zones océaniques quasiment intactes.

Pour vaincre cette difficulté, Pew s’est associé à Satellite Applications Catapult, une initiative du gouvernement 
britannique, pour lancer le projet Eyes on the Seas et son centre de surveillance virtuelle. Ce système innovant 
permet aux agents du gouvernement et à d’autres analystes d’identifier et de contrôler les activités illégales en 
mer, et en particulier la pêche illicite, non déclarée et non réglementée, qualifiée aussi de pêche pirate. Cette 
technologie associe le repérage par satellite et les données d’imagerie à d’autres sources d’information, comme 
les données océanographiques ou relatives aux navires de pêche, contribuant ainsi à la surveillance des eaux du 
monde entier.

Nous sommes à un moment crucial et [nous devons] nous 
unir de par le monde pour faire entendre nos voix afin de 
créer des aires marines protégées et faire cesser la surpêche. »
—Richard Branson, homme d’affaires britannique, défenseur de l’environnement

iStockphoto

La Géorgie du Sud-et-les Îles Sandwich du Sud sont un territoire 
britannique d’outre-mer situé à environ 1 700 kilomètres de la pointe 
sud de l’Amérique du Sud. Ses riches eaux regorgent de plancton 
et de krill, qui nourrissent des populations d’oiseaux de mer et de 
mammifères marins parmi les plus nombreuses et les plus variées 
de la planète. Elles comprennent plus d’un million de manchots 
à jugulaire, soit la plus grande colonie au monde.

Les îles Pitcairn, territoire britannique d’outre-mer isolé au beau 
milieu du Pacifique sud, constituent un des écosystèmes les 
mieux préservés de la planète : c’est une communauté complexe 
de coraux durs et mous qui abritent 1 249 espèces marines, dont 
365 espèces de poissons, 22 espèces de baleines et de dauphins, 
et 2 espèces de tortues. 

Andrew Randall Christian
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Pour en savoir plus, rendez-vous sur :
globaloceanlegacy.org

Contact : Matt Rand, directeur, Héritage mondial des océans
Adresse mail : mrand@pewtrusts.org
Site web du programme : globaloceanlegacy.org

The Pew Charitable Trusts s’appuie sur le pouvoir de la connaissance pour tenter de résoudre les problèmes les plus complexes de notre époque. 
Pew applique une approche analytique rigoureuse pour améliorer les politiques publiques, informer le public et stimuler la vie citoyenne.

À propos d’Héritage mondial des océans
Héritage mondial des océans est un partenariat de leaders philanthropiques qui partagent une même vision : 
protéger l’océan pour les générations futures en créant 15 grands parcs marins – tous d’une superficie d’au 
moins 200 000 kilomètres carrés – d’ici 2022. Les partenaires d’Héritage mondial des océans sont Bloomberg 
Philanthropies, Lyda Hill Foundation, Oak Foundation, The Pew Charitable Trusts, Robertson Foundation et 
Tiffany & Co Foundation.

Ensemble, nous établissons la première génération au monde de grands parcs marins en aidant les 
gouvernements pour  la désignation de vastes réserves hautement protégées. A ce jour, nos efforts ont permis 
de sauvegarder 5,2 millions de kilomètres carrés de zones océaniques – une surface dix fois plus grande que 
l’Amérique centrale. Cela représente environ 80 % de toutes les régions océaniques entièrement protégées 
jusqu’ici.
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